
BIOMAdapt

www.arcolatino.org

Exemples de bonnes pratiques de gouvernance à différents 
niveaux pour la promotion de la gestion forestière et la mise 
en œuvre d’accords public/privé

RAPPORT FINAL

CAT     ES     FR     IT     EN



1	 INTRODUCTION : LE CADRE D’ACTIONS DU PROJET BIOMADAPT	 4

2	 EXEMPLES DE BONNES PRATIQUES DE GOUVERNANCE À DIFFÉRENTS NIVEAUX POUR LA	 6
	 PROMOTION DE LA GESTION FORESTIÈRE ET LA MISE EN ŒUVRE D’ACCORDS PUBLIC/PRIVÉ	

	 2.1	 Diputació de Girona (Conseil général de Gérone): projet Beenergi - Bundling	 6
		  sustainable ENERgy investments for Girona municipalities. Un exemple de
		  stratégie intégrée pour la gestion coordonnée de l’offre et la demande sur de
		  vastes zones.

	 2.2	 Consortium Forestier Lario Intelvese: Le projet GE.COO.FOR. - GEstione	 8
		  COOrdinata delle Foreste (Gestion coordonnée des forêts): un projet pilote pour
		  la formation et l’implication de la propriété privée dans la prévention des
		  catastrophes hydrogéologiques et dans la gestion forestière du Lario Intelvese

	 2.3	 Université de Sassari, Département d’agronomie - Nuoro Forestry School:	 11
		  La planification forestière du district Arci Grighine et la consolidation du
		  processus «Forêt Modèle»

	 2.4	 Agence forestière de la Sardaigne: Utilisation de la biomasse forestière pour	 13
		  la cogénération diffuse - Cas d’étude de la forêt domaniale du Monte Olia et
		  relation avec la planification forestière détaillée

	 2.5	 Province de Nuoro: Projet de coopération territoriale BIOMASS et BIOMASS +	 15

	 2.6	 Conseil Départemental des Pyrénées Orientales, Bois Énergie 66, Syndicat des	 16
		  Forestiers Privés des Pyrénées Orientales, Union des Communes Forestières:
		  Un réseau de coopération pour la gestion forestière dans les Pyrénées Orientales 

3	 CONCLUSIONS	 20

4	 PARTENAIRES DU PROJET	 22

SOMMAIRE

3

RAPPORT FINAL
Exemples de bonnes pratiques de gouvernance à différents niveaux pour la promotion
de la gestion forestière et la mise en œuvre d’accords public/privé

Rapport final produit dans le cadre du projet BIOMAdapt:
Biomassa forestal local, una oportunitat per a la gestió forestal adaptativa al canvi climàtic

Par:
Daniele Piazza (piazzadaniele.dp@gmail.com)
Anna Camp i Casanovas (anna@cilma.cat)

Avec la collaboration de:
Anna Sanitjas i Olea, Diputació de Girona
Carla Zirottu, Provincia di Nuoro
Cristina Pilo, Ente Foreste della Sardegna
Davide Beccarelli, Consorzio Forestale Lario Intelvese
Eric Casenove, Bois Energie 66
Gabriel Vidal i Sitjes, Consorci Públic Eurolocal Mallorca
Paolo Maylander, Provincia di Nuoro
Raffaella Lovreglio, Università di Sassari
Vincent Guillemat, Syndicat des Propriétaires Forestiers des Pyrénées Orientales

Projet co-financé par l’Arc Latin
www.arcolatino.org

La coordination générale du projet BIOMAdapt:
Diputació de Girona (Conseil général de Gérone)
Pujada Sant Martí, 4-5
17004 Girona

Plus d’informations: http://fr.arcolatino.org/article/biomadapt

Février 2016



4

La gestion forestière durable est fondamentale pour favoriser l’adaptation des écosys-
tèmes forestiers aux perturbations (par exemple, les sécheresses, les incendies, les 
catastrophes hydrogéologiques ou la propagation de maladies et infestations).
La production de biomasse forestière à des fins énergétiques selon cette approche 
de gestion permet de respecter les objectifs fixés par l’UE en termes de climat et 
d’énergie, tout en contribuant à accroître la compétitivité du territoire concerné.
Dans le bassin de l’Arc Latin, on assiste à une demande croissante de la biomasse 
forestière pour produire de l’énergie et de la chaleur, aussi bien dans le domaine du 
public que du privé.
Par ailleurs, l’augmentation de la demande de biomasse forestière pourrait être une 
«épée à double tranchant» pour la gestion de la forêt, car l’utilisation excessive des 
surfaces plus accessibles, disponibles et productives pourrait conduire à un abandon 
des zones moins propices du point de vue de la production. Cela contribuerait à affai-
blir davantage le secteur forestier pour faire face au changement climatique en place.
Au contraire, une bonne gestion forestière contribue à une meilleure adaptation de la 
forêt aux principaux effets du changement climatique (sécheresses, incendies, cata-
strophes hydrogéologiques, propagation de maladies et infestations, augmentation de 
la présence d’espèces exotiques envahissantes), en abordant également le problème 
de l’abandon des terres forestières les moins productives et les moins accessibles.
Le projet BIOMAdapt a eu parmi ses objectifs la promotion de lignes directrices de 
gestion des forêts visant à soutenir la filière de production de la biomasse forestière, 
compte tenu de la planification, des formes de gestion coordonnée entre toutes les 
parties prenantes (notamment concernant la propriété privée), de la production, de la 
certification et de la consommation. 
Les principaux résultats du projet ont été les suivants:

organisation de trois ateliers de partage d’expérience et de networking entre les par-
tenaires: 
- atelier de Llivia (Catalogne, Espagne), 20 et 21 avril 2015; 
- atelier de Valle Intelvi (Lombardie, Italie), 23 et 24 juillet 2015;
- atelier de Nuoro (Sardaigne, Italie), 18 et 19 février 2016;

préparation, rédaction et candidature de la proposition de projet BIOMEDAPT dans 
le cadre du programme de coopération territoriale Interreg MED, Axe 2, Objectif 2.2, 
l’appel 2015;

Production du présent rapport qui contient - sous forme de fiches - des exemples de 
gestion forestière et de projets de gouvernance à différents niveaux pour la promotion 
de la gestion forestière et la mise en œuvre d’accords public/privé. Les expériences 
du projet, promues et mises en œuvre par les partenaires sur leurs propres territo-
ires, ont été présentées au cours du premier atelier du projet, tenu à Llivia les 20 
et 21 avril 2015. Les fiches contenues dans le rapport, délibérément présentées de 
manière simple et synthétique, représentent un point de départ pour approfondir ul-
térieurement les questions abordées lors de la prise de contact avec les partenaires 
des projets ou la lecture / consultation des documents mis à disposition sur les sites 
web thématiques qui sont indiqués aux pages suivantes.
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1 INTRODUCTION:
LE CADRE D’ACTIONS DU PROJET BIOMADAPT
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2 2.1	� Diputació de Girona (Conseil général de Gérone): projet Beenergi - Bundling sustai-
nable ENERgy investments for Girona municipalities. Un exemple de stratégie intégrée 
pour la gestion coordonnée de l’offre et la demande sur de vastes zones.

Le territoire de la région de Gérone comprend 222 communes (205 d’entre elles 
participent à la Convention des maires) et est recouverte d’environ 432 500 hectares 
de bois et de forêts. Environ 270 000 hectares de la superficie effectivement gérable 
(337 000 hectares) sont des propriétés privées ; le reste appartient au domaine pu-
blic. Le secteur forestier de la région dispose d’un potentiel de fourniture de biomas-
se qui est actuellement sous-utilisé et les surfaces forestières ont non seulement la 
valeur productive mais également l’intérêt environnemental et naturel de nombreu-
ses zones boisées.
Avec le projet «Beenergi: Bundling sustainable ENERgy investments for Girona muni-
cipalities» financé par le programme communautaire Horizon 2020 - EE2020, la rég-
ion de Gérone offre une assistance technique aux communes partenaires participant 
à la Convention des maires afin d’augmenter la consommation des plaquettes fore-
stières des forêts locales sur le territoire et encourager la gestion forestière locale.  
Beenergi est un projet d’assistance technique (Project Development Assistance) d’une 
durée de trois ans (2015-2018) dont l’objectif principal est l’aide aux investissements 
prévus dans les Plans d’action pour l’énergie durable (PAED) pour l’amélioration de la 
performance énergétique du domaine public et pour la création de réseaux de chaleur.
Beenergi a constitué, dans la province, une équipe technico-administrative qui aide 
les administrations locales dans la réalisation des investissements prévus par les 
PAED (environ 9 millions d’euros pour les chaudières à biomasse et réseaux de cha-
leur), en fournissant des conseils et une assistance aux communes et petites et 
moyennes entreprises (PME) concernant:

identification et mise en œuvre de nouveaux schémas de financement et d’investisse-
ment, moyennant l’implication d’entreprises de services énergétiques (ESES) et de PME;

constitution de centrales d’achat pour le lancement d’appels d’offres regroupés;

conseil et support dans la rédaction des appels d’offres et des contrats;

formation et information au personnel des administrations locales et des entreprises;

mise à disposition des données et informations.

En outre, avec le projet Beenergi, la Diputació de Gérone fournit une assistance te-
chnique aux communes qui participent à la convention des maires pour promouvoir 
l’utilisation de la biomasse forestière locale, certifiée et de qualité en se basant sur 
quelques points précis:

les autorités locales peuvent et doivent agir en tant que catalyseur pour assurer l’uti-
lisation locale et durable des ressources forestières;

elles doivent soutenir le développement local: la création et la consolidation des fi-
lières de production et des infrastructures (chaudières et des réseaux de chaleur);

EXEMPLES DE BONNES
PRATIQUES DE GOUVERNANCE À DIFFÉRENTS NIVEAUX 
POUR LA PROMOTION DE LA GESTION FORESTIÈRE ET LA 
MISE EN ŒUVRE D’ACCORDS PUBLIC/PRIVÉ
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2 la gestion des forêts publiques et privées et la prévention des incendies doivent être 
réalisées par l’utilisation et l’activité sylvicole;

le respect du patrimoine naturel des forêts doit être garanti en contribuant à la réalis-
ation des engagements environnementaux et des objectifs énergétiques de la Con-
vention des maires.

Le programme, relatif à l’utilisation de la biomasse forestière dans le secteur public, 
prévoit l’installation sur le territoire de 33 chaudières à biomasse et 18 réseaux de 
chaleur au service de bâtiments publics, pour une production de chaleur totale s’élev-
ant à 11,58 GWh/an (prévisions 2015).

Anna Camp i Casanovas  -  acamp@ddgi.cat
Coordinatrice du projet Beenergi pour la Diputació de Gérone

Anna Sanitjas i Olea  -  asanitjas@ddgi.cat
Technicien forestier pour la Diputació de Gérone

beenergi.ddgi.cat

2.2	� Consortium Forestier Lario Intelvese: Le projet GE.COO.FOR. - GEstione COOrdinata del-
le Foreste (Gestion coordonnée des forêts): un projet pilote pour la formation et l’impli-
cation de la propriété privée dans la prévention des catastrophes hydrogéologiques et 
dans la gestion forestière du Lario Intelvese

Le Consortium Forestier Lario Intelvese (CFLI) est une organisation à but non lucratif 
qui associe la Communauté de montagne Lario Intelvese, les 23 communes du terri-
toire et le Fondo Ambiente Italiano (FAI) dans la gestion forestière du Lario Intelvese.
CFLI agit sur un bassin d’environ 18 000 hectares (dont 13 000 couverts de forêts) et 
gère environ 2 800 hectares de biens publics (environ 19% de la surface forestière 
totale).
CFLI est une structure qui se présente comme un gestionnaire qualifié de la filière 
locale forêt-bois-énergie, grâce à une certification PEFC, aussi bien pour la gestion 
forestière du patrimoine que pour la chaîne de conservation (Chain of Custody - COC), 
en impliquant également dans le processus quelques entreprises locales.
CFLI est donc en mesure d’assurer à ses membres non seulement une gestion effi-
cace de la forêt, depuis sa planification jusqu’à son utilisation, mais aussi la fourniture 
de plaquettes forestières certifiés de qualité et d’activités de divulgation, formation 
et information.
À ce jour, CFLI gère directement sous la formule «full contract» 6 centrales à biomas-
se d’une puissance allant de 100 à 400 kW (parmi lesquels se trouve le «Centro Le-
gno», une plateforme logistique pour les biomasses forestières, siège du consortium 
doté d’une installation de séchage de plaquettes forestières).
Le potentiel de production des forêts publiques gérées est en mesure d’alimenter 
13/15 centrales à biomasse supplémentaires de petite et moyenne dimension.
En 2015, grâce au soutien de la Fondation Cariplo et de la Province de Como, CFLI 
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2 a lancé (en partenariat avec la Communauté de montagne Lario Intelvese et la com-
mune de Laglio) le projet pilote GE.COO.FOR. dont les objectifs ont été les suivants:

animations et implication de la propriété forestière privée dans les formes coordon-
nées de gestion de la forêt;

augmentation de la surface forestière gérée, planifiée et certifiée;

promotion de la gestion active des forêts comme forme de prévention des cata-
strophes hydrogéologiques;

augmentation du potentiel de production de biomasse forestière locale, en assurant 
en même temps un gain économique pour la propriété forestière privée (souvent non 
gérée ou abandonnée).

Il est prévu que le projet GE.COO.FOR dure 18 mois (janvier 2015, juin 2016) avec un 
budget disponible de 225 000 euros. 
GE.COO.FOR. s’articule autour de 5 lignes stratégiques:

cartographie du contexte territorial, en individualisant les facteurs de risques, les po-
tentiels et les propriétés privées à impliquer dans la gestion et la création d’une base 
de données GIS et webGIS au service des utilisateurs publics et privés;

mise en place d’une formation qualifiée et différenciée pour: les entrepreneurs fo-
restiers, propriétaires privés, techniciens et administrateurs publics, associations de 
volontaires du territoire. À cet égard, une application a été développée pour les appa-
reils mobiles, «ForestLook», pour la géolocalisation et la cartographie des urgences 
forestières et hydrogéologiques sur le territoire du Lario Intelvese;

lancement d’un projet pilote (dans la commune de Laglio) pour diminuer le risque hy-
drogéologique lié à l’abandon de la forêt, moyennant l’implication des petites propriétés 
forestières privées et la valorisation du bois issu de la filière locale forêt-bois-énergie;

définition d’un projet pilote d’accord avec la propriété forestière privée et mise en œuv-
re d’une planification et gestion certifiée dans une zone forestière privée échantillon;

diffusion des résultats, des connaissances et des bonnes pratiques.

Il s’agit donc d’un projet «transversal» dans lequel la filière énergétique devient un 
moyen par lequel favoriser un regain d’intérêt pour la forêt de la part des propriétaires 
privés qui ne s’impliquent plus dans la gestion de leur propriété.
Les futurs développements du projet GE.COO.FOR. visent à expérimenter des formes 
de ré-investissement des économies générées par l’utilisation de la biomasse dans 
des centrales de service public, à travers des plans d’action spécifiques et la prévent-
ion de la dégradation hydrogéologique, aussi bien à l’échelle locale que régionale.

Davide Beccarelli  -  direttore@cflint.it
Directeur du Consortium Forestier Lario Intelvese

Daniele Piazza  -  piazzadaniele.dp@gmail.com
Coordinateur du projet GE.COO.FOR.

www.cflint.it/pagina/gecoofor/il-progetto

2.3	� Université de Sassari, Département d’agronomie - Nuoro Forestry School: La planifi-
cation forestière du district Arci Grighine et la consolidation du processus «Forêt Mo-
dèle»

Le centre d’études Nuoro Forestry School (NFS) s’adresse à ceux qui perçoivent 
la forêt, notamment en Sardaigne, comme une entité juridique, comme une enti-
té vivante dont la valeur ne se limite pas aux aspects fonctionnels mais est plutôt 
exprimée par des liens territoriaux. 
NFS organise des activités didactiques et de recherche dans un contexte d’études 
forestières et vise à attirer l’attention des chercheurs, enseignants, étudiants, pro-
fessionnels et administrateurs dans une approche systémique de gestion forestière 
environnementale.
NFS offre un soutien conceptuel et opérationnel aux politiques et décisions opérat-
ionnelles d’entités et institutions qui opèrent sur des territoires complexes dans le-
squels la forêt est l’élément principal.
NFS est impliqué dans plusieurs projets d’orientation et de planification forestière ; 
notamment dans le dernier projet de recherche Legge 7 - année 2012 - intitulé : Sel-
vicoltura e valorizzazione energetica delle fitomasse per la cogenerazione diffusa (syl-
viculture et valorisation énergétique de la phytomasse pour la cogénération diffuse) 
que le centre d’études NFS est en train de développer.
Le projet prévoit l’achèvement du processus de planification d’un territoire de la Sar-
daigne (Arci Grighine) situé dans la zone centrale-occidentale de la région et qui com-
prend 21 communes de la province d’Oristano. 
La planification forestière du district Arci Grighine représente le premier cas de plani-
fication forestière à l’échelle du district en Sardaigne et, dès ses premières étapes de 
développement, elle a prévu un important processus de participation locale autour du 
secteur forestier. « Forêt Modèle », concept qui est né et a été mis en œuvre au Cana-
da il y a plus de vingt ans, représente une modalité particulière de gestion du paysage 
forestier réalisée de manière participative et continue dans le temps sur un territoire 
local défini. L’articulation du « Forêt Modèle », dans un contexte territorial déterminé, 
reconnait que la constitution d’un partenariat volontaire local est l’une des exigences 
des plus importantes. Selon une structure d’application d’une véritable gouvernance, 
la « Forêt Modèle » veut donc représenter une option, certes pas simple, de proposi-
tion collective des politiques de gestion rurale du territoire.
Le projet «  Forêt Modèle  » (dont le titulaire est, pour la région Sardaigne, le Ser-
vizio Tutela del Suolo e Politiche Forestali (service de protection des sols et politi-
ques forestières) a été lancé en mai 2009. L’objectif du projet européen consiste à 
expérimenter un processus visant à créer un partenariat local afin de promouvoir une 
planification stratégique pour la gestion forestière durable du territoire.  L’ensemble 
du processus est résumé et élaboré dans le document Piano Strategico della Foresta 
Modello Arci-Grighine, febbraio 2012 (Plan stratégique de la Forêt Modèle Arc-Gri-
ghine, Février 2012). Les actions du Plan stratégique et du Piano Forestale Ambien-
tale Regionale (PFAR) (Plan forestier en matière d’environnement régional) ont été 
considérées comme le point de référence central dans l’identification des actions 
du district Arci-Grighine, encore en cours d’élaboration.  Le Plan forestier du district, 
toujours en relation avec les principes formulés au niveau international pour la gestion 
durable des forêts, contribue au développement d’une gestion territoriale de nature 
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2 systémique, analyse les systèmes forestiers comme faisant partie de la composition 
du système territorial. La promotion, à travers la planification, des valeurs culturel-
les, sociales, écologiques, fonctionnelles et productives qu’implique la sylviculture à 
l’échelle locale, conduit à une analyse appropriée du contexte territorial et des forêts 
présentes, afin de pouvoir mettre en évidence les valeurs actuelles et potentielles. Le 
district offre donc des caractéristiques optimales aussi pour l’acquisition des connais-
sances techniques spécifiques non disponibles à l’échelle régionale.
Le Plan forestier du district Arci Grighine prévoit aussi une action consacrée à la bio-
masse forestière (Action 7 - Interventions pour la production d’énergie renouvelable 
à partir de biomasse forestière).
La réalité sylvicole de la Sardaigne offre seulement de petites opportunités pour pro-
duire des matières ligneuses à travailler; presque toute la production est en fait de-
stinée à du bois de chauffage et, plus récemment, à être utilisée dans les centrales 
électriques.
L’Action 7 du Plan de la Forêt Modèle de l’Arci-Grighine concerne l’augmentation et la 
valorisation économique des bois et des contextes agroforestiers par des interven-
tions pour la production d’énergie de phytomass ligneuse.
Le développement de cette action doit contribuer à identifier correctement et de 
manière équilibrée les possibilités de la valorisation financière du bois en tant que 
ressource énergétique, pour la composition d’un cadre de gestion territoriale durable.
La proposition d’une méthode technique d’intervention sylvicole adéquate ne pourra 
être développée qu’avec la mise en œuvre progressive du plan. 
Le processus de planification entrepris part naturellement de l’hypothèse que les fi-
lières bois-énergie doivent se développer dans le cadre d’une planification territoriale, 
sous doute en rapprochant la planification de la demande (planification énergétique) 
et la planification de l’utilisation des ressources (planification forestière).
La planification territoriale stratégique constitue donc la «mise en scène» du pro-
cessus de planification détaillé, lieu où la planification particulière traite la question 
avec réalisme et détail, c’est-à-dire qu’elle caractérise les options sylvicoles à adopter 
découlant de l’évaluation des quantités attribuables à une centrale.
En l’absence de planification, les options sylvicoles et les estimations de la biomasse 
forestière que l’on peut obtenir sont abstraites et déformées.

Roberto Scotti  -  scotti@uniss.it
Directeur de la Nuoro Forestry School

Raffaella Lovreglio  -  rlovreglio@uniss.it
Chercheur à l’Université de Sassari, Département d’agronomie  

www.medforetmodele.mmfn.info/index.php?q=node/13 
www.mmfn.info/sitio/ 

2.4	� Agence forestière de la Sardaigne: Utilisation de la biomasse forestière pour la co-
génération diffuse - Cas d’étude de la forêt domaniale du Monte Olia et relation avec la 
planification forestière détaillée

L’Agence forestière de la Sardaigne (EFS: Ente Foreste della Sardegna) gère environ 
220 000 hectares de surface dans la région, y compris certaines zones d’importance 
environnementale (sites du réseau Natura 2000).
L’Agence forestière a également mis en œuvre certaines formes de gestion forestière 
certifiée (FSC, PEFC) pour quelques surfaces forestières directement gérées par l’A-
gence. Dans le cadre des différentes activités menées, un projet de recherche dans 
le domaine des technologies innovantes relatives aux systèmes de cogénération à la 
biomasse ligneuse a été également lancé.
Le projet avait pour but de trouver les meilleures solutions technologiques, écon-
omiques et environnementales pour la conception d’une centrale de cogénération 
à biomasse destinée à l’exploitation et à la valorisation énergétique de la biomasse 
forestière présente sur le territoire de la forêt domaniale du Monte Olia.
L’activité de recherche proposée a impliqué les acteurs suivants:

Agence forestière de la Sardaigne;

Département d’ingénierie mécanique, chimique et des matériaux (Université de Ca-
gliari);

Laboratoire biocombustibles et biomasse (Sardaigne recherches);

SARTEC S.p.A. - Saras Ricerche e Tecnologie (Groupe Saras).

Le projet s’est développé en 6 principales lignes d’action:

quantification de la biomasse ligneuse;

détermination des caractéristiques chimico-physiques de la biomasse forestière;

quantification des besoins en énergie thermique et électrique des bâtiments appar-
tenant à l’Agence forestière;

choix de la technologie de centrale la plus adaptée pour le domaine d’étude;

analyse économique;

analyse environnementale.

Le projet, avec un budget de 35 000 euros et une durée de trois ans (2012-2015), a 
étudié aussi bien le potentiel de production de biomasse à des fins énergétiques de 
la forêt domaniale (par l’application de trois différentes méthodes qui ont donné des 
résultats très différents), que les besoins énergétiques (chauffage, climatisation et 
énergie électrique) de l’ensemble des bâtiments appartenant à l’Agence forestière de 
la Sardaigne (6 bâtiments utilisés comme bureaux, loge du gardien, atelier et magasin 
et abri pour les ouvriers sur une surface totale d’environ 735 mètres carrés).
La meilleure configuration de centrale au niveau financier, découlant d’une simula-
tion, comprend un système pour la production d’énergie thermique constitué d’une 
chaudière alimentée de biomasse qui produit les 100% de l’énergie thermique pour le 
chauffage et la production d’eau chaude sanitaire, ainsi que d’un système photovoltaïq-
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2 ue de 20 kW pour l’énergie électrique et la pompe à chaleur à compression de vapeur 
pour l’énergie thermique de refroidissement pour la climatisation en été. La consom-
mation de biomasse devrait être, selon la simulation, d’environ 142 quintaux/an.
La solution technico-économique identifiée a ensuite été soumise à une analyse en-
vironnementale selon l’approche Life Cycle Assessment (LCA) et moyennant l’ap-
plication de la méthodologie d’analyse des installations «ReCiPe», afin d’évaluer la 
faisabilité en terme d’environnement. La comparaison des résultats a montré que la 
solution économiquement la plus avantageuse (chaudière à biomasse et installation 
photovoltaïque) est également celle qui a le moindre impact environnemental. Le 
scénario de cogénération (chaudière à biomasse avec moteur Stirling; chaudière à 
gazole comme système auxiliaire) occupe une position intermédiaire, alors que le sy-
stème actuel (chaudière à gasoil pour la production d’énergie thermique et acquisition 
d’énergie électrique du réseau) provoquera de plus grands impacts.
Les études décrites ci-dessus, réalisées sur la période 2011-2014, ont montré qu’il 
est nécessaire de faire des recherches plus approfondies sur les potentiels de la 
réalisation d’une filière de granulés de bois. Le projet de recherche précité a étudié 
la faisabilité de l’installation d’une centrale de conversion énergétique alimentée par 
des plaquettes forestières provenant de la zone d’étude. 
Il est montré que les quantités de biomasse forestière nécessaires pour alimenter 
l’hypothétique installation pour satisfaire les besoins énergétiques des bâtiments de 
service d’EFS sont plus petites (142 quintaux/an) que les quantités estimées annuel-
les pouvant être obtenues de la forêt domaniale du Monte Olia (300 - 2100 tonnes/an 
selon la méthodologie d’estimation utilisée). 
Il en résulte que la biomasse résiduelle pourrait être utilisée efficacement pour la pro-
duction de granulés de bois, entraînant une éventuelle production de revenus.
Actuellement, les granulés de bois en Sardaigne viennent en grande partie de l’étrang-
er (Ucraine, Suède, etc.); cela implique des coûts élevés, liés principalement au tran-
sport de longues distances, de l’ordre de plusieurs milliers de kilomètres. En outre, 
ce transport a un impact environnemental très élevé par rapport à celui réalisable à 
l’échelle régionale. 
En l’occurrence, outre la biomasse forestière provenant de la forêt domaniale du 
Monte Olia, étant donné le besoin d’amortir les coûts d’acquisition de l’installation 
de granulés de bois et les éventuels travaux accessoires en un temps limité, il sera 
important d’élargir le bassin d’approvisionnement, en impliquant d’autres zones fo-
restières gérées par EFS. À cet égard, il est important de noter que EFS est actuel-
lement en train d’adopter la Planification forestière détaillée des forêts domaniales 
qui sera ensuite étendue à tous les territoires gérés par EFS. Cela est essentiel pour 
estimer le potentiel réel de développement de ce secteur.

Antonio Casula  -  acasula@enteforestesardegna.it / direzione@enteforestesardegna.it
Directeur général de l’Agence forestière de la Sardaigne

Giuliano Patteri  -  gpatteri@enteforestesardegna.it
Directeur du service technique de la Direction générale

Cristina Pilo  -  cpilo@enteforestesardegna.it
Fonctionnaire du service technique de la Direction générale

www.sardegnaambiente.it/j/v/152?s=282455&v=2&c=1564&t=1 

2.5	� Province de Nuoro: Projet de coopération territoriale BIOMASS et BIOMASS +

La Province de Nuoro est depuis longtemps engagée sur les questions relatives à 
l’économie d’énergie et aux énergies renouvelables. L’une de ces activités concerne la 
participation au projet transfrontalier BIOMASS (Programme de coopération transfron-
talier «Maritime») avec trois provinces toscanes, la Région Ligurie et ODARC (Corse) 
qui, depuis 2009 a vu la Province de Nuoro entreprendre des actions de divulgation 
de l’utilisation durable des ressources forestières avec la réalisation d’évènements de 
promotion sur le territoire et avec la construction d’une installation pilote à plaquettes 
forestières, installée à l’Institut agraire de Sorgono, à la place de la centrale à gazole.
La Province de Nuoro, en partant de l’analyse de la disponibilité de biomasse sur son 
territoire, a notamment identifié de grandes zones où recréer les conditions idéales à 
la naissance d’une filière courte en mesure de jouer un rôle dans l’économie locale. 
Le projet BIOMASS + lancé fin 2013 et toujours en cours, constitue l’évolution de la 
précédente BIOMASS et prévoit d’autres actions à l’échelle locale, visant la consoli-
dation de la filière expérimentale mise en œuvre dans la zone de Barbagia/Mandrolisai  
Dans cette zone, il a été choisi d’encourager la demande publique et de favoriser la 
création d’un centre de référence pour la production et la commercialisation de com-
bustibles de qualité dans la même zone. 
Pour mettre en œuvre la filière locale, la Province de Nuoro est en train de construire 
la demande, moyennant la réalisation d’installations à plaquettes forestières; cette ini-
tiative a été suivie, dans l’ordre, par les communes et les citoyens, en impliquant en 
outre les opérateurs locaux du secteur agroforestier qui fournissent le combustible.
Après la chaudière alimentée par des plaquettes forestières installée à l’Institut agri-
cole de Sorgono, la Province procède à l’aménagement de deux autres installations 
analogues au lycée de Sorgono et à l’Institut technique d’Aritzo.
Pour consolider la filière courte avec un centre de référence sur la zone, un finan-
cement a en outre été publié et attribué pour l’acquisition d’équipements pour la 
production et la commercialisation de plaquettes forestières de petite taille dans la 
plateforme qui se situera dans la commune de Tonara.
Une attention particulière a été accordée, dans cette publication, à la mise en œuvre 
des caractéristiques du projet BIOMASS +: 

la filière courte, afin d’offrir une alternative à l’importation de biocombustible solide, 
qui couvre la quasi-totalité de la consommation, en favorisant la diversification et la 
consolidation des entreprises agroforestières locales;

l’innovation dans la commercialisation avec: 
1. production de matériaux de petite dimension (petites plaquettes forestières)
    adaptés aux chaudières domestiques;
2. contrôle de la qualité, notamment sur la teneur en humidité, comme garantie pour 
    le client;
3. emballage dans de petits sacs, plus adapté pour le stockage domestique.

Les deux projets ont apporté à la Province de Nuoro une disponibilité de budget de 
quelque 400 000 euros, l’installation de 3 chaudières à plaquettes forestières d’une 
puissance totale de 700 kW et la réalisation d’une plateforme logistique pour la pro-
duction et la vente de copeaux.
Un rôle d’un intérêt particulier peut être joué par les commerçants et par les installa-
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2 teurs de centrales qui utilisent les granulés de bois, en orientant l’offre vers les machi-
nes multicombustibles, en synergie avec les objectifs du projet. Dans un tel contexte, 
la Province à l’intention d’initier un processus de partage avec les parties prenantes 
de la filière bois-énergie, en envisageant l’organisation de rencontres thématiques et 
de divulgation, notamment en vue de la période de programmation 2014-2020.

Paolo Maylander  -  paolo.maylander@provincia.nuoro.it
Concernant les projets BIOMASS et BIOMASS + pour la Province de Nuoro

Carla Zirottu  -  carla.zirottu@provincia.nuoro.it
Bureau coopération internationale de la Province de Nuoro

www.biomassplus.eu

2.6	� Conseil Départemental des Pyrénées Orientales, Bois Énergie 66, Syndicat des Fore-
stiers Privés des Pyrénées Orientales, Union des Communes Forestières: Un réseau de 
coopération pour la gestion forestière dans les Pyrénées Orientales 

Les forêts des Pyrénées Orientales, qui se caractérisent par une grande diversité en-
vironnementale et paysagère, s’étendent depuis la mer jusqu’à une altitude de 1900 
mètres.
Les forêts recouvrent plus de 48% du territoire, sur une superficie de plus de 201 000 
hectares (source: Inventaire Forestier National, 2010).
Il s’agit surtout de forêts productives (environ 187 000 hectares) composées en majeure 
partie de feuillus (67%) et d’environ 33 % de résineux (pin de montagne, pin sylvestre).
Environ 2/3 des forêts sont privées et appartiennent à plus de 17 000 propriétaires. Une 
coordination forte entre le secteur public et les propriétés/activités privées est donc 
nécessaire afin de garantir une gestion efficace et un bon rendement économique de 
l’activité forestière.
Aujourd’hui, le secteur forestier local compte plus de 280 entreprises.
Cependant, la demande actuelle de bois de construction est satisfaite principalement 
par les importations qui, dans une moindre mesure, affectent également le secteur de 
la biomasse forestière à des fins énergétiques.
Les politiques régionales (et nationales) sont donc consacrées à assurer un soutien 
actif au secteur forestier.
Dans le secteur de la biomasse forestière à des fins énergétiques notamment, une action 
transversale est garantie, en partenariat avec plusieurs entités, publiques et privées.
La stratégie vise à soutenir la filière locale forêt-bois-énergie (avec la collaboration de 
l’association Bois Énergie 66) à travers différentes lignes d’action complémentaires et 
qui garantissent l’implication, à différents niveaux, de plusieurs parties prenantes qui 
jouent un rôle important dans le secteur forestier:

le soutien de l’offre avec des mesures d’aide financière et avec la promotion d’un 
«catalogue» de parcelles du domaine public adaptées à la production de plaquettes 
forestières;
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2 le soutien de la demande, avec la promotion d’études de faisabilité et de projets pour 
l’installation de chaudières à biomasse et de réseaux de chaleur (Bois Énergie 66 
joue rôle d’accompagnement technique et d’«animation» pour le développement et 
la croissance des filières énergétiques locales). À cet égard, citons en tant que bonne 
pratique l’expérience menée par la Commune d’Osseja avec l’accompagnement de 
Bois Énergie 66 qui a conduit à la réalisation d’un réseau de chaleur (puissance instal-
lée 560 kW) au service de différents bâtiments (publics et privés) et d’une plateforme 
logistique de stockage. L’approvisionnement est assuré par la gestion des forêts ap-
partenant à la commune, avec une surface ouvrée / an d’environ 6 hectares;

la promotion d’un «Plan Bois Énergie».

Se joignent aux actions ci-dessus la coopération et le soutien des autorités rég-
ionales et locales avec certaines formes d’associations de propriétaires forestiers, 
publics et privés:

le Syndicat des Propriétaires Forestiers des Pyrénées-Orientales, organisation de 
soutien et de conseil aux propriétaires forestiers privés, tels que:

	 1.	 conseils juridiques ou fiscaux pour les propriétaires privés;

	 2.	 assistance et couverture d’assurance pour les propriétaires forestiers;

	 3.	 assistance dans les processus de vente et de location;

	 4.	� support et informations dans la reconnaissance des droits et devoirs de pro-
priétaire forestier;

	 5.	� support et conseils pour l’obtention de financement et la mise en œuvre de 
projets;

	 6.	� support et conseils pour la planification et la gestion coordonnée des pro-
priétés privées.

L’Union des communes forestières. La fédération nationale des communes fore-
stières, créée en 1993, rassemble plus de 6000 associations qui représentent 60% 
des surfaces forestières appartenant aux communes de l’intérieur du territoire na-
tional (La fédération nationale est divisée en 50 associations départementales et 10 
unions régionales, parmi lesquelles l’Union des communes forestières des Pyrénées 
Orientales). Les principales missions statutaires de la Fédération et des Unions rég-
ionales sont:

	 1.	� améliorer et valoriser le patrimoine forestier des communes adhérentes, 
moyennant la gestion multifonctions de la forêt;

	 2.	 connaitre et défendre les droits des communes propriétaires forestières;

	 3.	 former et informer les partenaires et les adhérents;

	 4.	� développer des partenariats et partager avec d’autres parties prenantes du 
monde forestier, y compris pour la constitution et le développement de fi-
lières locales;

	 5.	� promouvoir le développement de politiques spécifiques de développement 
forestier.

Eric Casenove  -  e.casenove@be66.fr
Bois Énergie 66

Vincent Guillemat  -  vincent.guillemat@foretpriveefrancaise.com
Syndicat des Propriétaires Forestiers Sylviculteurs des Pyrénées-Orientales

www.be66.fr 
www.foretpriveefrancaise.com 
www.fncofor.fr
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La biomasse forestière représente la plus grande source d’énergie disponible au ni-
veau mondial et l’une des principales questions des Plans d’action pour l’énergie 
durable (PAED) approuvés par les communes dans le cadre du projet Convention des 
maires. Plus de 4800 communes du bassin de l’Arc Latin ont adhéré à l’initiative.
Au cours des dernières décennies, l’Europe a connu une perte d’intérêt pour le bois 
comme source d’énergie, avec une forte croissance de l’importance des autres sour-
ces d’énergie (combustibles fossiles, énergie nucléaire).
Le développement récent de nouvelles technologies (lié à un intérêt croissant pour 
les questions liées au changement climatique sensu latu a attiré l’attention sur la 
biomasse forestière comme biocombustible solide économique et durable. Environ 
33 % des investissements prévus par les plans d’action pour l’énergie durable (PAED) 
sont axés sur l’installation de chaudières à biomasse et / ou de réseaux de chaleur 
et, dans la plupart des cas, il implique l’utilisation de la biomasse forestière comme 
combustible. 
Toutefois, à ce jour, les politiques centrales et locales stimulent l’installation de cen-
trales à biomasse, principalement par le biais d’initiatives publiques. En outre, dans la 
plupart des cas, le terme « biomasse » désigne les résidus forestiers et de jardinage, 
traitement des déchets et sous-produits de la filière.
Il existe peu d’initiative dans laquelle l’augmentation de la demande de biomasse 
forestière est soutenue par des politiques forestières de la zone.
Toutefois, la production de biomasse forestière (entendu ici comme biomasse fore-
stière de qualité, résultant des activités forestières durables et planifiées) est un outil 
efficace pour relever les défis engendrés par le changement climatique et pour at-
teindre les objectifs des politiques communautaires visant à réduire les émissions de 
CO2 et de gaz à effet de serre, y compris à travers le nouveau cadre européen 2030 
des politiques de l’énergie et du climat. Par ailleurs, l’augmentation de la valeur de 
la biomasse forestière pourrait devenir un moyen efficace pour garantir une gestion 
forestière également dans les zones non aménagées / abandonnées, en aidant à lut-
ter contre les risques environnementaux (risque d’incendie, risque hydrogéologique, 
maladies).
Malgré l’intérêt croissant et le panorama décrit ci-dessus, il manque encore un cadre 
réglementaire clair et commun et les nombreuses initiatives sont basées uniquement 
sur l’initiative locale non organisée.
Enfin, nous devons considérer que, surtout dans la région méditerranéenne, la plu-
part des forêts appartiennent à de moyens/petits propriétaires privés  : le nombre 
d’entités (propriétaires) pouvant être impliquées dans un projet a tendance à être 
considérablement plus élevé.
Il apparaît nécessaire, y compris dans le cadre des projets décrits dans le présent 
rapport, de mettre en œuvre - à l’échelle territoriale locale et/ou régionale - des initiati-
ves fondées sur une synergie des politiques et des stratégies qui seraient en mesure 
de répondre aux exigences aussi bien de l’efficacité énergétique que de la gestion 
forestière efficace, durable et partagée, moyennant:

3 CONCLUSIONS
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un couplage efficace entre la planification de la durabilité énergétique à l’échelle lo-
cale (les PAED par exemple) et la disponibilité des ressources découlant d’une plani-
fication forestière (tout d’abord sur de grandes étendues, puis plus en détail) tenant 
compte de la disponibilité effective des ressources, en reconnaissant les limites im-
posées par les propriétaires de la forêt;

un réseau de coopération entre les entités publiques et privées visant à impliquer 
les entreprises et les propriétaires forestiers, ces derniers de préférence rassemblés 
sous forme d’association en mesure de valoriser le potentiel des petites propriétés, 
en reconnaissant les droits et les devoirs;

l’introduction d’outils de traçabilité et de certifications dans la gestion forestière, ég-
alement dans les schémas contractuels de sélection et fourniture, visant à garantir 
l’approvisionnement des centrales avec de la biomasse forestière de qualité et d’ori-
gine locale (30-50 km);

La mise en œuvre de coopérations, synergies et accords entre le public et le prive afin 
de créer des cadres réglementaires et politiques efficaces grâce à l’implication des 
différents acteurs de la filière forêt-bois-énergie.

“The goal of the biomass initiative is to fill a void in assembling people
to forge public-private partnerships among forest biomass suppliers,
biomass purchasers, energy producers, communities and state agencies
to utilize biomass materials for renewable energy generation”. 

(Forest Biomass Initiative – Washington State Department of Natural Resources, USA)
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4 PARTENAIRES DU PROJET
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Diputació de Girona (capofila), Girona, E
www.ddgi.cat

CILMA,  Consell d’Iniciatives Locals per al
medi ambient a les comarques gironines,
Girona, E
www.cilma.cat

Consorci públic eurolocal Mallorca - Consell
Insular de Mallorca, Palma de Mallorca, E
www.eurolocalmallorca.com

Università di Sassari, Dipartimento di Agraria,
Nuoro Forestry School, Sassari, I
www.nuoroforestryschool.wordpress.com

Provincia di Nuoro, Nuoro, I
www.provincia.nuoro.gov.it

Ente Foreste della Sardegna, Cagliari, I
www.sardegnaforeste.it

Consorzio Forestale Lario Intelvese,
San Fedele Intelvi, I
www.cflint.it

Bois Énergie 66, Mosset, F
www.be66.fr

Syndicat des Propriétaires Forestiers des
Pyrénées Orientales, Perpignan, F
www.foretpriveefrancaise.com



BIOMAdapt
Biomassa forestal local: una oportunitat per
a la gestió forestal adaptativa al canvi climàtic.
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